
aiiU'iir, î'Egliso so .sent environnée de tous côtés et

entravée par do g-randt'8 dilHcultés.

Los ofïMs lt>s plus cruels do coLto conjuration fu-

neste retombent prir.cipalemtnt sur le Pontife romain,

à qui, pendant qu'il est dépossédé de ses droits légi-

times et entravé de mille liianières dans l'accomplis-

sement de ses très grandes fonctions, on laisse, comme

par dérision, une certaine ombre de la majesté royale.

C'est pourquoi, placé que Nous sommes par la divine

Providence à ce faîte du pouvoir sacré, et chargé de

l'administration de l'Eglis*^ universelle, Nous sentons

depuis longtemps et Nous avons dit souvent combien

est dure et calamiteuse la situation à laquelle Nous

ont réduit les vicissitudes des temps.

Nous ne voulons pas rappeler les choses une à

une, mais tout le monde eait manifestement ce qui

se fait depuis plusieurs nnuées dans cette ville de.

Rome, qui est la Nôtre. Ici, ev. effet, au centre même

de la vérité catholique, on se joue de la vérité de la

religion, on s'attaque à la di.^nité du Siège apostoli-

que, et 1?, m'ajepté pontilicalo est en butte aux fré-

quentes injures d'hon^mes dépravés. On a dérobé à

notre pouvoir plusieurs fondations que Nos prédéces-

seurs, qui le.s avaient pieusement et généreusement

établies, avaient transmises ù leurc successeurs pour

qu'elles fussent inviolablement conservées. On ne

s'est môme pas arrêté devant la violation de cette

Institution sacrée destinée d la propagande du nom chré-

tien, institution qui, ayant mérité avec éclat, non-seu-

lement de la religion, mais aussi de .^utes les nations.


